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SOLUTIONS DE QUESTIONS
PROPOSÉES DANS LES NOUVELLES ANNALES.

Question 1262
(voir ?" serie, t. XVIf, p. ?!<));

PAR M. MORET-BLANC.

Un point F est donné par ses coordonnées a, (3 re-
lativement à deux axes OX, OY, comprenant entre
eux un angle B : on demande de trouver Véquation de
Vhyperbole qui passe par l'origine O, qui a le point F
pour un de ses foyers, et dont les asymptotes sont pa-
ralliles aux axes OX et OY.

Quatre hyperboles répondent à la question. L'équa-
tion de chacune d'elles étant de la forme

xy — px — qj-- O,

il s'agit de trouver les quatre couples de valeurs de
p et q, exprimées en fonction des données a, (3 et 0.

(BOILLEAU. )

L'équation générale des hyperboles passant par l'ori-
gine et ayant leurs asymptotes parallèles aux axes OX,



OYest

Les coordonnées du centre sont x = q ,y =r p.
Le foyer donné devant se trouver sur la bissectrice de

l'un des angles des asymptotes, ses coordonnées doivent
vérifier l'une des équations

y — p =z x — q OU y — £ > — — [ x — q ) ,

c'est-à-dire satisfaire à l'une des relations

( 2 ) p — q = $ — <r

(3) p + q = z ^ a.

En transportant les axes parallèlement à eux-mêmes
au centre de la courbe, son équation devient

(4) *ï=pq.

Si Ton prend pour axes de coordonnées les axes de la
courbe, les formules de transformation sont

. 0 G . G G
rsm rcos — xsm—h rcos —

x' __ ? 19 y' — ï ,
sinG sinô

et Téquation devient

G G
1̂ 5) a;2sina j 2 c o s 2 - = pq sm2G.

Il y a deux cas à considérer :

i° Soit pq ^> o.
On a, en appelant a2 et è2 les carrés des demi-axeb,

z=c2 z=z /[pq, c — ±



Les coordonnées du foyer sont, dans le système (4 )>
. Q

s m -

smô G e
2 cos — cos —

2 2

et l'on a, dans le système primitif,

(6) p - , = a - ^
cos-

2

; o.
On a alors, a étant l'axe transverse,

o ô
a2 = — /±pqsin2 - , h1 = — 4^7co&2 ~» ^2 = : —

c = dz 2 y/ — pq.

Les coordonnées du foyer sont, dans le système (4),

c cos —

sinô . ^ . 9
2 sin - sin -

2 2

et l'on a, dans le système primitif,

sin -
2

Les valeurs de p et q sont déterminées par les sys-
tèmes (6) et (7).

Le système (6) donne

— (y -i- pCOSÔÏ =h y/a^ -4- p' -+- 2afJcos0

2sin2 —
2

— (P -f- yCOSÔj d= \/a- -4- j

>sin 2-



( 56o )
Les valeurs tirées du système ( 7 ) se déduisent des pré-
cédentes en changeant les signes de q et a. On a donc

(a — Scosö) ± v'a2 -f- (32— :
P= — ,

2 5m2 -
2

__ (P — acosG' zp \/a2 -f- fi2 — 2a(3cos9

Les valeurs de p et q sont faciles à construire gra-
phiquement: \Ja2 -}- (b2 -H 2a(3cosö = OF 5 a-f- (3cos0et
(3 -f- acosô sont les projections orthogonales de OF sur
les axes de coordonnées. Les valeurs des numérateurs
du second système se construisent aussi facilement» et
Ton sait construire les quotients des demi-longueurs

trouvées par sin -
r 22

Note. — La même question a été résolue par MM. E. Fauquembergue,
maître répétiteur au lycée de Saint-Quentin ; G. Lambiotte, élève de
l'École polytechnique de Bruxelles; Eugène Delmas, élève du lycée de
Lyon et J. Chambon.

Question 1269
(voir?9 série, t. XVII, p. 287);

PAR M. E. FAUQUEMBERGUE,

Maître répétiteur au lycée de Saint-Quentin.

Une droite AB, de longueur constante, s appuie sur
deux axes rectangulaires OX, OY : lieu du point M de
cette droite, tel que l'on ait

MA AO = MB. BO. (GAMBEY. )

Appelons x et y les coordonnées du point M5 cp l'angle



( 56i )
BAO, et a la longueur de AB. On doit avoir

MA BO
MB = ÂÔ

ce que Ton peut écrire

MA MB
sinep cos y sin<p -4- cos y

mais MA = -ï—9 MB = -^— : on aura donc
sina> coscp

sin ç̂p cos2© sin^-hcos<j>

Ces relations suffiraient pour construire le lieu cherché,
puisque les coordonnées x et y sont exprimées en fonc-
tions de la même variable y \ mais cherchons l'équation
de la courbe. Les deux premiers rapports donnent

Y X
— r=r a: -\-Y,

sin2y cos2©

d'où

F équation de la courbe est donc

.r-4-J— - ^ = ou sjx -h y (s/x-t- s/rj ~T=:rt>

et, en faisant disparaître les radicaux,

(1) (.r*- — y*)* — za*[x -\-y)> -h a* = o.

Cette équation se simplifie, en prenant pour axes de
coordonnées les bissectrices de l'angle XOY. Les for-
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{ 562 )
mules de transformation sont, en effet, dans ce cas,

•r - - (.r' — y' i - - , > - . ( .r ' -r- y' § ^ «

et l'équation devient

4 ~ ° '
d'où

La courbe est symétrique, par rapport aux nouveaux
axes OX', OY'. On ne peut faire varier x' que de — oo

n , a
a et de -.— a

Pour .r' - LZCO, on a ) r — dz <? ; la courbe est donc
asymptote à ces deux droites parallèles à OX'. La courbe
se compose de deux branches infinies, concaves vers
Taxe OX'; de plus, elle est tangente aux anciens axes à
une distance de l'origine égale à a -, ce qu il est facile de
vérifier en faisant successivement x et y égaux à zéro
dans l'équation (i).

Note. — La même question a été résolue par MM. Lez; Moret-Blanc ;
Ferdinando Pisani; Sondât; J. Ghambon ; Albert Lacazette , élève du
lycée de Bordeaux et Vladimir Habbé.


